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"Dama Ninao" est une revue scientifique interdisciplinaire qui accepte et publie tous les 

articles relevant des Lettres, Arts et Sciences Humaines. A cet effet, elle s’intéresse aux études 

et théories littéraires, linguistiques, sociologiques, philosophiques, anthropologiques et 

historico-géographiques. La Revue "Dama Ninao", entendu "L’Entente" en langue kabyè du 

Nord Togo, est créée dans l’intention de matérialiser la mondialisation ou la globalisation qui 

s’opère avec l’esprit d’équipe et d’échanges et la désuétude du monde autarcique. Le monde 

scientifique universitaire ne peut échapper à cet esprit d’équipe qui fonde un creuset où « le fer 

aiguise le fer », les échanges se croisent, puis s’entremêlent pour aboutir à une reconstruction 

des connaissances scientifiques individuelles dans la collectivité. 

La Revue Dama Ninao nous renvoie à la Civilisation de l’Universel du poète sénégalais 

Léopold Sédar Senghor, qui prône la porosité des âmes avec l’acceptation de l’autre, de ce qu’il 

dispose d’utile pour mon avancement : sa civilisation, sa culture, sa langue … Elle se fonde 

notamment sur la philosophie de Paul Ricœur qui préconise la perception de Soi-même comme 

un autre. Considérer soi-même comme un autre aux yeux de l’autre, nous amènerait à faire taire 

nos distensions et ressentiments afin de redimensionner notre espace, reconstruire notre histoire 

et notre société. 

La Revue Dama Ninao s’est inspirée de la nature. Des insectes en miniature nous 

produisent de bels chefs-d’œuvre architecturaux, conjuguent leur génie créateur et leur force 

dans la patience et dans la tolérance. Ils créent des œuvres monumentales qui dépassent 

l’entendement humain, les termitières. A cet effet, la nature semble nous parler, nous guider, 

nous instruire dans le silence. Seules ces créations nous interpellent sans autant faire de nous 

des disciples. Comme la termitière qui, pour la plupart du temps, est une composante de 

maillons surgissant de la même matière, la Revue Dama Ninao se veut une termitière 

scientifique dont les enseignants-chercheurs en sont les maillons. 

 Au confluent de diverses sciences, la Revue Dama Ninao se propose de promouvoir la 

recherche scientifique et universitaire en impulsant le dialogue interdisciplinaire, le dialogue 

entre divers champs disciplinaires et divers contributeurs du monde universitaire.  

 

                                                     Professeur Koutchoukalo TCHASSIM 

                                                             Université de Lomé 
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LIGNE EDITORIALE DE LA REVUE DAMA NINAO 

Dama Ninao est une revue scientifique internationale. Dans cette perspective, 

les textes que nous acceptons en français ou anglais sont sélectionnés par le comité 

scientifique et de lecture en raison de leur originalité, des intérêts qu’ils présentent 

aux plans africain et international et de leur rigueur scientifique. Les articles que notre 

revue publie doivent respecter les normes éditoriales suivantes : 

La taille des articles 

Volume : 10 à 15 pages ; interligne 1.5, police 12 pour le corps du texte et les courtes 

citations ; police 11 pour les longues citations, Times New Roman, les références des 

citations doivent être incorporées dans le texte. Exemple : Guy Rocher (1968, p. 29), 

pas de référence en foot-notes à l’exception de quelques commentaires. 

Ordre logique du texte 

- Un TITRE en caractère d’imprimerie et en gras. Le titre ne doit pas être trop long ; 

- Nom et prénom(s) du contributeur ou des contributeurs, nom de l’institution 

d’appartenance, adresse mail 

- Un Résumé (Abstract) de 8 lignes en français et anglais, en interligne simple, suivi 

de 6 Mots clés (Key words) 

- Une Introduction : elle doit avoir une problématique, une méthode et une structure. 

- Un Développement : les articulations du développement du texte doivent-être 

titrées comme suit : 

 1-Pour le Titre de la première section  

  1-1-Pour le Titre de la première sous-section 

  1-2- Pour le Titre de la deuxième sous-section 

 2- Pour le Titre de la deuxième section 

  2-1-Pour le Titre de la première sous-section 

  2-2- Pour le Titre de la deuxième sous-section 

 3- Pour le Titre de la troisième section (si l’auteur de l’article le souhaite) 
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-Une Conclusion : elle doit être courte, précise et concise en mettant en relief 

l’authenticité des résultats de la recherche.  

- Références bibliographiques (Mentionner uniquement les auteurs cités) 

Les divers éléments d’une référence bibliographique sont présentés comme suit : 

NOM et Prénom (s) de l’auteur, Année de publication, Zone titre, Lieu de publication, 

Zone Editeur. Exemples : 

- AMIN Samir, 1996, Les défis de la mondialisation, Paris, L’Harmattan. 

- BERGER Gaston, 1967, L’homme moderne et son éducation, Paris, PUF. 

- DIAGNE Souleymane Bachir, 2003, « Islam et philosophie. Leçons d’une 

rencontre », Diogène, 202, p. 145-151. (Pour les articles). 

Typographie française 

 - La Revue Dama Ninao s’interdit tout soulignement et toute mise de quelque 

caractère que ce soit en gras. 

 - Les auteurs doivent respecter la typographie française concernant la ponctuation, 

l’écriture des noms, les abréviations… 

Tableaux, schémas et illustrations 

 En cas d’utilisation des tableaux, ceux-ci doivent être numérotés en chiffre romains 

selon l’ordre de leur apparition dans le texte. Ils doivent comporter un titre précis et 

une source. Les schémas et illustrations doivent être numérotés en chiffres arabes 

selon l’ordre de leur apparition dans le texte.  

Soumission des manuscrits 

 Tous les manuscrits doivent être soumis uniquement par voie électronique à l’adresse 

suivante : revuedamaninao@gmail.com/infos@revuedamaninao.net. Tous les 

échanges entre le secrétariat de la revue et l’auteur se feront uniquement par internet, 

il importe donc de fournir un mail actif que l’auteur consulte très régulièrement et 

d’envoyer toutes les informations relatives au processus de publication des articles 

uniquement par mail. Les frais d’instruction de l’article sont de 20000f payables 

immédiatement au moment de l’envoi de l’article. À l’issue de l’instruction, si 

l’article est retenu, l’auteur paie les frais d’insertion qui s’élèvent à 30.000f. Les frais 

d’instruction et d’insertion s’élèvent donc à 50.000f payables par transfert, frais de 
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transfert y compris. Le payement des frais d’insertion donne droit à un tiré à part. Si 

un auteur achète un exemplaire, les frais d’envoi sont à sa charge. Les frais de gravure 

des clichés, des schémas et l’expédition des tirés à part (pour ceux qui voudraient les 

avoir par la poste) sont à la charge des auteurs. La Revue Dama Ninao paraît 

trimestriellement. Toute soumission doit parvenir au secrétariat de la rédaction un 

mois voire deux semaines (délai de rigueur) avant la publication du numéro dans 

lequel l’article pourra être inséré. Pour toute information, envoyez un mail à : 

revuedamaninao@gmail.com/infos@revuedamaninao.net ou visitez le site de la 

revue : www.revuedamaninao.net. 

Evaluation par les pairs 

Les instructeurs à qui la revue affecte les articles de leur spécialité, doivent les lire 

avec rigueur, rejeter tout article dont le contenu est en inadéquation avec le titre et/ou 

dont le raisonnement n’offre pas une qualité scientifique, faire des propositions pour 

l’amélioration dudit article, renvoyer l’auteur de l’article à la ligne éditoriale de la 

revue au cas où elle n’est pas respectée. Ils se doivent notamment de vérifier, par le 

biais d’internet, si le même article n’est pas déjà publié dans une revue en ligne.  

Objectifs et portée 

La revue Dama Ninao, de par son nom qui signifie « entente », a pour objectifs : 

-  de matérialiser le monde universitaire qui est un creuset où « le fer aiguise le 

fer », les échanges se croisent, puis s’entremêlent pour aboutir à une 

reconstruction des connaissances scientifiques individuelles dans la 

collectivité ;  

- de promouvoir la recherche scientifique et universitaire en impulsant le 

dialogue interdisciplinaire, le dialogue entre divers champs disciplinaires et 

divers contributeurs du monde universitaire. 

La revue Dama Ninao a une portée scientifique et sociale. A cet effet, elle publie tous 

les articles relevant des Lettres, Arts et Sciences Humaines et s’intéresse aux études 

et théories littéraires, linguistiques, sociologiques, philosophiques, anthropologiques 

et historico-géographiques sur appel à contribution thématique (colloque) ou varia. 

Elle est un espace de rencontre, de construction et de reconstruction des réseaux 

relationnels et scientifiques. 

                Professeur Koutchoukalo TCHASSIM 

                   Université de Lomé 
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L’ONOMASTIQUE DANS LE FILS DE-LA-FEMME-MÂLE : BLA 

YASSOUA ET AWLIMBA TANKAN, FONDEMENTS D’UN PACTE 

NARRATIF. 
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Résumé : Cet article analyse, à travers une approche onomastique, les noms des 

personnages Bla Yassoua et Awlimba Takan dans le roman Le fils-de-la-femme-mâle 

de Maurice Bandaman. Il examine leurs rôles dans la caractérisation des personnages, 

la construction de l’intrigue et l’orientation de la lecture. En quoi les noms propres 

Bla Yassoua et Awlimba Tankan reflètent-ils les enjeux sociaux, politiques et 

culturels du récit ? L’analyse vise à montrer que ces noms constituent des outils 

narratifs et symboliques révélateurs des enjeux sociaux, politiques et culturels du 

récit. Les rapports de pouvoir et de genre qu’ils traduisent inscrivent, ainsi, le lecteur 

dans l’hypoculture baoulé. 

 

Mots-clés : Onomastique, pacte narratif, rapport de genre, hypoculture baoulé. 

 

Abstract: This article examines, through an onomastic approach, the names of the 

characters Bla Yassoua and Awlimba Tankan in Maurice Bandaman’s novel Le fils-

de-la-femme-mâle. It explores their role in character development, plot construction, 

and the reader’s interpretation. How do the proper names Bla Yassoua and Awlimba 

Tankan reflect the social, political, and cultural issues addressed in the narrative? The 

study aims to demonstrate that these names serve as narrative and symbolic devices 

that reveal the social, political, and cultural issues of the novel. The power dynamics 

and gender relations they convey thus immerse the reader in Baoulé hypoculture. 

 

Key words: Onomastics, narrative pact, gender relationship, Baoulé hypoculture. 

 

 

Introduction  

 

  L’onomastique constitue un maillon essentiel de la création littéraire 

africaine.  Et, comme le souligne Michel Grimaud (1989, p. 1), l’étude des noms 
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propres dépasse le cadre strictement désignatif pour s’ancrer dans une dynamique de 

création du sens. Concernant le roman africain, Pierre N’Da (2000, p. 189) observe 

que : 

Dans ces romans, il (l’auteur) ne se contente pas de prendre des noms de sa région 

d’origine, ou des noms du terroir, ou encore des noms à résonance africaine, il 

transforme des noms communs en noms propres, ou encore (et c’est le cas le plus 

fréquent), il invente, il crée de toutes pièces des noms en jouant sur des constructions 

phonético-sémantiques, sur des interférences socioculturelles, ou sur les 

connotations morales ou idéologiques des syntagmes mis en place. 

En effet, depuis quelques décennies, les auteurs Africains ont entrepris de valoriser 

leur patrimoine, d’affirmer leur identité.   Cette initiative passe nécessairement par le 

recours à la culture et à la langue. Les nouvelles écritures africaines (Dabla, 1986, p. 

256) et ce que l’on a identifié comme étant un phénomène de rupture avec le modèle 

littéraire balzacien, ou des premiers auteurs Noirs issus de l’école française, en sont 

des leviers. Dès lors, c'est une réalité tangible que ces écrivains proposent de leur 

continent tout en indiquant les voies de la renaissance culturelle par un recours 

constant aux formes esthétiques traditionnelles africaines.  

   Il en est ainsi avec Maurice Bandaman qui s’inspire du rituel de baptême des 

Baoulés pour désigner les personnages du roman Le fils de-la-femme-mâle. Ainsi, le 

nom est révélateur de la personnalité de l’individu qui le porte. L’on peut, par 

exemple, avoir des noms en relation avec le jour de naissance, la famille, les 

circonstances (accouchement, réjouissances…). Dans Le fils de-la-femme-mâle, cette 

tradition se révèle essentielle pour comprendre les dynamiques sociales et 

thématiques qui jalonnent la trame du roman. Les noms des personnages ne se 

limitent pas à une fonction d’identité sociale et de filiation ; ils constituent des 

porteurs de significations et de valeurs multiples qui participent à la construction 

narrative et à l’élaboration d’un pacte narratif entre l’auteur et le lecteur. Ce que 

Sylviane AHR qualifie de « jeu de la communication littéraire » (Sylviane AHR 

,2010 :70). La structure et la composition des noms suscitent de la curiosité quant au 

personnage et au choix de l’intrigue par le narrateur. La préoccupation qui s’en 

dégage est de savoir si la création et le fonctionnement des noms propres influencent 
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la perception des personnages par les lecteurs. D’où ces interrogations : comment les 

noms propres Bla Yassoua et Awlimba Tankan reflètent-ils les enjeux sociaux, 

politiques et culturels du récit ?  quelles valeurs de symbole peut-on accorder aux 

modes de signification des noms propres ? quels effets de réception du lecteur ce 

traitement onomastique vise-t-il à provoquer ? 

  Pour répondre à ces questions, nous nous servirons de la poétique des textes, 

de l’onomastique littéraire, de la sociocritique et de l’anthropologie culturelle. À cet 

effet, l’analyse se focalise sur deux figures centrales, Bla Yassoua (La femme mâle) 

et son fils Awlimba Tankan qui constituent les deux premières parties du 

développement. La troisième partie concerne les attentes des instances narratives 

autour des noms propres Bla Yassoua et Awlimba Tankan.  

1. Les noms de Bla Yassoua et d’Awlimba Tankan : des signes onomastiques        

porteurs de sens 

  Bla Yassoua et Awlimba Tankan ne sont pas de simples designations. Ce sont 

des itinéraires signifiants. 

1.1. Le nom Bla Yassoua 

     1.1.1. Bla Yassoua: un nom porteur d’ambiguité et de rupture avec la 

notion du genre 

 Une description morpholexicale permet de décomposer le nom Bla Yassoua 

en deux substantifs, « Bla » et «Yassoua», qui signifient respectivement, en langue 

Baoulé,1 femme et mâle ( ou virilité). Bla Yassoua renvoie donc à l’image d’un 

personnage à la fois femme et mâle. Ce nom associe deux entités traditionnellement 

opposées à savoir la féminité et la masculinité. Cela laisse entrevoir un personnage 

complexe atypique. Cet extrait du roman, l’atteste : « C’est bien moi Bla Yassoua ! 

J’appartiens au passé, j’ai vécu dans le passé, je renais au présent pour aimer ! (…) 

 
1  Les Baoulés sont un peuple du centre, du centre-est et de la moitié sud de la Côte d'Ivoire. 
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Femme androgyne, mâle et femelle à la fois ! Seul un homme androgyne sera son 

époux » (Maurice Bandaman, 1993, p. 127).  

  En adoptant des traits masculins, la femme-mâle semble sacrifier une partie 

de sa féminité, ce qui introduit une tension entre son rôle de mère et celui de guerrière. 

Le passage ci-dessous le confirme : 

Bla YASSOUA ! Cette femme guerrière, 

Bla YASSOUA !!Cette femme-mâle 

Bla YASSOUA !!Cette femme nagini 2 

(…)   

Bla YASSOUA, la femme-mâle, bouscula le grossier solda et lui cracha au 

visage  

(Maurice Bandaman, 1993 :144-148).  

  Bla est une femme dont la virilité est affirmée par (Yassoua) de manière 

éloquente. Elle est guerrière ; elle est mâle ; elle est nagini, créature humanoïde-

serpent, fantastique et insaisissable. Ce portrait s’opère au moyen d’un adjectif 

qualificatif épithète (guerrière) et substantifs (mâle, nagini) mis en apposition. Bla 

Yassoua est, à la fois, femme et mâle. Elle exerce son pouvoir dans son affrontement 

contre le grossier soldat pourtant énergique, intrépide et véloce. Cette vigueur 

consubstantielle au mâle est symptomatique de la rupture d’avec la gent féminine. Le 

temps verbal (le passé simple) qui décrit le procès titanesque allie la rapidité et la 

force ouraganesque déployées qui n’échappent pas à la perception sensorielle du 

lecteur.     

Ainsi, cette double identité androgyne est source de l’ambiguïté et de 

l’énigme qui émaillent le pacte narratif : le lecteur s’interroge sur ce que le nom Bla 

Yassoua relève de l’évolution des relations de genre et des attentes dans le roman. 

Bla Yasssoua a une dimension étrange et ambivalente. Elle incarne donc une rupture 

avec les normes sociales et culturelles préétablies et constitue, à cet effet, un défi pour 

 
2À l'origine, Nagini est une jeune femme atteinte d'une malédiction qui la condamne à se transformer 

progressivement en créature. Elle est membre du cirque Arcanus, où elle se lie d'amitié avec Croyance 

Bellebosse. Sa malédiction finit par la transformer définitivement en serpent. 
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la société patriarcale. Elle symbolise une femme qui transcende la limite du genre 

pour affirmer une autorité et une force généralement extraordinaires.  

1.2. Le nom Awlinba Tankan : un héritage héroïque 

Awlimba Tankan ou encore Awlimba-3 incarne pleinement un héritage de 

courage et de résistance. Le nom Awlimba Tankan est une lexie composée, formée 

par l'agglutination d'au moins deux radicaux Baoulé/Akan. Il s'agit d'une figure de 

néologie par composition qui puise dans le lexique et la grammaire de la langue 

source. 

- Awlimba : Fait référence au substantif ou au syntagme exprimant la force 

inébranlable. Dans le contexte Akan, Awli pourrait être relié à une idée de force ou 

de possession. 

- Tankan : référence à la négation d'une action ou d'un état (reculer/trembler). 

La finale « n » ou « ka » en Akan peut indiquer l'inaccompli, l'état ou la négation. La 

structure entière est alors une phrase verbale négative attributive ([qui] ne recule pas). 

L'anthroponyme n'est pas le résultat de l'ajout d'affixes, mais de la 

juxtaposition de lexèmes autonomes qui, ensemble, créent un sens nouveau et unique. 

C'est l'un des phénomènes centraux de l'onomastique africaine : le nom est une 

phrase-proverbe. 

Sur le plan syntagmatique, Awlimba Tankan fonctionne comme un Syntagme 

Nominal (SN) composé d'un nom expansé d'une relative déterminative (qui ne recule 

pas). Celle-ci constitue un attribut de valeur héroïque au sens sociologue du terme. 

Portant le nom Awlimba Tankan signifie « celui qui a un cœur de roc et ne recule 

devant rien ». Awlimba est investi de la mission de prolonger le combat initié par sa 

mère. Il déroule alors son programme d’action en ces termes : 

(..) Le nouvel Awlimba, fils de Bla YASSOUA et de Mami-Natta, à qui un 

rocher et une montagne avait offert l'immortalité et l’invulnérabilité, se 

frappa la poitrine et cria : 

La mort de mon père et de ma mère ne doit pas être vaine ! 
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Toutes les prisons se nourrissant de sang doivent disparaître ! 

Il faut que désormais la justice et l'amour gouvernent le monde ! 

Non, ils ne sont pas morts, ils sont en moi, comme en moi sont tous ceux 

qui, depuis le commencement, sont morts pour la justice, la liberté, le 

bonheur des hommes. Eh ! cria-t-il voyez-vous qu'un seul individu puisse 

avoir une taille qui heurte le ventre du ciel ? Oh, Frères ! Vous avez devant 

vous, soudes les uns aux autres, tous les martyrs que la terre a connus. i, ils 

reviennent au monde pour continuer leur combat abrégé annoncer à tous 

les hommes la fin du règne de l'injustice misère et la naissance des 

nouvelles aurores ! 

la misère et la naissance des nouvelles au ecos à la fois mon père et ma 

mère ! Je suis Samory ! Je suis Soundjata 

-Je suis Chaka ! Je suis Abla Pokou ! Je suis Lumumba ! Je suis Kwame ! 

Je suis cent-carats ! Je suis l'espoir ! Je suis la vie 1 Je suis tunite de tous 

les contraires ! Je suis le bouquet de toutes les forces ! Je suis la gerbe de 

toutes les fois vives ! Je suis un et je suis multiple ! Je suis l'infiniment petit 

et je suis l'infiniment grand ! Allons ! Envahissons le monde et propageons 

la naissance d'une terre neuve ! Libérons nos gorges ! Crions ! (..) 

Mais la parole, la bonne parole, ne fortifie 'homme que si elle s'accouple 

avec l'action ! 

Voilà donc l'enfant aux mères mystérieuses, celui qui est sorti des entrailles 

lumineuses d'une femme-mâle, celui qui a été fécondé par un sexe-double, 

l'enfant que Mami-Watta a nourri dans ses sept ventres, qui a été couvé par 

une roche et un montage, qui se dresse au-dessus de l'île carcérale et crie ! 

Oui, maître, tu ne feras que poursuivre et achever l'œuvre ton père et de ta 

mère sacrifiée sur l'autel de la Liberté, de la Justice et de l'Amour ! (..) Il 

faut qu’à Awuinklo on sache ce que je veux faire de ce monde(..). (Maurice 

Bandaman,1993, p. 156-159) 

  Par les figures rhétoriques de l’anaphore (Je suis …/ Je suis … / Je suis …/ Je 

suis…) Awlimba s’identifie aux héros et aux figures de proue de la lutte 

anticolonialiste de l’Afrique (Samory, Soundjata, Chaka, Abla Pokou, Lumumba, 

Kwame, cent-carats). À la lecture, l’on comprend que ce sont des générations 

successives qui ont mené la lutte pour la liberté des peuples africains. Awlimba 

symbolise donc la perpétuation de cet engagement, de ce sursaut des peuples 

opprimés ici et ailleurs dans le monde entier.  

  Contrairement à Bla YASSOUA, la « femme-mâle », Awlimba, pour son défi 

envers les normes traditionnelles mysogine, se présente comme une figure davantage 

enracinée dans un héroïsme masculin traditionnel, machiste. Cette différence met en 

lumière la dynamique complexe entre la mère et le fils. Tandis que Bla Yassoua brise 
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les conventions et redéfinit les rôles sociaux, Awlimba semble incarner une continuité 

plus conforme, mais toujours marquée par l’influence déterminante de sa mère.  

Ce contraste se manifeste particulièrement dans le récit de la bataille décisive 

menée par Awlimba contre les troupes d’Aganimo. Cet extrait en fait le résumé : 

(..)Trêve de discussions ! Je (Awlimba) suis venu répondre à l'épée puisque 

tu as refusé de faire la paix avec moi !Aganimo rit tout simplement et 

disparut. Awlimba vit une grande aiguille s'envoler et se diriger vers sa 

poitrine. Il comprit : le roi de l'or s'était transformé en cet objet pour lui 

transpercer le cœur. Lui aussi se transforma en fil de coton, entra dans le 

chas de l'aiguille, s'enroula autour d'elle pour l'étouffer. Aganimo quitta le 

corps de l'aiguille et se transforma en papillon, Awlimba devint une toile 

d'araignée et tenta de capturer le roi de l'or ; celui-ci se changea en morceau 

de bois, Awlimba se transmuta en brasier. Aganimo devint une flaque d'eau, 

le brasier se transforma en fumée, la flaque d'eau se changea en une grosse 

bouteille pour happer la fumée, Awlimba quitta le corps de la fumée, devint 

une tornade et tenta d'emporter la bouteille. (…) 

Des bruits semblables aux grondements de tonnerre secouaient le sol. Ainsi 

se manifestaient les signes du combat des initiés. (…) Ce combat qui n'avait 

que trop duré. (…) Mille et une flèches surgirent du corps d'Awlimba et 

transpercèrent le fauve-sorcier-roi. Aganimo rugit longuement, tomba et 

disparut en laissant flotter dans le palais une épaisse fumée (..). 

(Maurice Bandaman,1993 :166-167) 

Porté par l’héritage de sa mère, il démontre une bravoure exceptionnelle, 

consolidant sa place en tant que leader respecté et figure emblématique de la lutte 

pour la liberté. Cette scène illustre non seulement son héroïsme personnel, mais aussi 

l’impact durable des sacrifices de Bla Yassoua, dont l’esprit semble continuer à 

guider les actions de son fils. 

Le nom d’Awlimba Tankan ne se limite pas à une simple appellation ; il 

devient un symbole central de la narration, porteur d’une mémoire collective et d’une 

continuité générationnelle assurée par l’homonymie et les adjectifs numéros 

cardinaux employés par hypostase comme des ordinaux 1, 2 et 3 :  Awlimba-1, le 

père, est un chasseur exceptionnel, doté d'une nature insolite et mystérieuse. Son 

union avec une femme-génie, à la fois envoûtante et surnaturelle, marque le début 

d'une lignée singulière. De cette alliance naît Awlimba-2, un enfant hermaphrodite 

issu de la rencontre de Bla Yassoua, « la femme-mâle », et de Mami-Watta, figure 
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mythique et puissante des eaux. Awlimba-3, quant à lui, incarne une synthèse unique. 

Ce géant, nommé Azamlangangan, représente l’union d'Awlimba-1 et Awlimba-2, 

consolidant la descendance d'Awlimba le père. Il résulte d'une conception qui unit 

Bla Yassoua, Mami-Watta et l'essence même d'Awlimba.  

  À travers les réincarnations successives d’Awlimba-1, d’Awlimba-2 et 

d’Awlimba-3, le nom s’affirme comme une expression de la persistance des idéaux 

de justice, de liberté et de résistance dans un combat épique marqué par le 

merveilleux :  

Awlimba vit une grande aiguille s'envoler et se diriger vers sa poitrine. Il 

comprit : le roi de l'or s'était transformé en cet objet pour lui transpercer le 

cœur. Lui aussi se transforma en fil de coton, entra dans le chas de l'aiguille, 

s'enroula autour d'elle pour l'étouffer. Aganimo quitta le corps de l'aiguille 

et se transforma en papillon, Awlimba devint une toile d'araignée et tenta de 

capturer le roi de l'or ; celui-ci se changea en morceau de bois, Awlimba se 

transmuta en brasier. Aganimo devint une flaque d'eau, le brasier se 

transforma en fumée, la flaque d'eau se changea en une grosse bouteille pour 

happer la fumée, Alimba quitta le corps de la fumée, devint une tornade et 

tenta d'emporter la bouteille. (…) 

 Ainsi, chaque nouvelle incarnation renforce ce lien narratif, créant un pacte 

implicite avec le lecteur, qui associe inévitablement ce nom à des valeurs de courage, 

d’opiniâtreté et d’intrépidité dans la quête du bonheur partagé.  

À travers cette lignée mythique, les figures d’Awlimba-1, d’Awlimba-2 et 

d’Awlimba-3 illustrent un lien organique entre humanité, surnaturel et puissance 

symbolique.  

In fine, Awlimba Tankan ou Awlimba-3 incarne la symbiose entre l’héritage 

maternel et une trajectoire personnelle d’héroïsme. Son nom, porteur de sens et de 

symbolisme, témoigne de l’importance de la transmission des valeurs dans les récits 

africains. Par lui, Bandaman célèbre à la fois la mémoire du passé et l’espoir d’un 

avenir meilleur, ancré dans les principes de justice et de solidarité 

Awlimba Tankan revêt, par ailleurs, une fonction symbolique comme les 

noms propres en Afrique. Ainsi, utilisés pour évoquer des symboles, « Awlimba » et 

« Tankan » pourraient suggérer un nom d'initiation aux pratiques guerrières et aux 
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valeurs sociales. Le choix de Bandaman d'employer ce nom de qualité confère au 

brave homme un statut social exceptionnel sur lequel se développe un programme 

narratif. 

2. De la signification du nom à la construction du personnage 

  Bla Yassoua et Awlimba Tankan ne sont pas sans signification. Cette situation 

relève d’une operation de création narrative qui implique le lecteur. 

2.1. Bla Yassoua et d’Awlimba Tankan, itinéraire d’un sens construit 

L’un des aspects les plus fascinants de l’onomastique dans Le fils de-la-

Femme Mâle est qu’elle engage directement le lecteur dans un processus de co-

construction du sens. Les noms de Bla Yassoua et d’Awlimba Tankan, par leur 

richesse symbolique, ne dévoilent pas immédiatement leur signification. Ils exigent 

une lecture active où le lecteur est invité à décoder les signes et à interroger les choix 

de l’auteur selon les principes de co-construction (M. Foudriat, 2019).  

La notion de co-construction, depuis les années 2000, est de plus en plus 

convoquée dans la littérature académique. Pour être opérationnelle, la co-

construction doit aboutir à une concordance de points de vue entre l’auteur et le 

lectorat. Ce processus n’est nullement évident dans la mesure où ceux-ci ont des idées 

différentes qui ne sont pas forcément compatibles dans leurs formulations initiales. 

Ce pacte narratif repose sur une relation de confiance implicite entre l’auteur 

et le lecteur. Cette conception peut être rapprochée du principe de coopération de 

Grice : « Si les participants à la conversation ont un objectif commun immédiat dans 

la conversation, alors il est dans leur intérêt de suivre le principe de coopération » 

(Grice, 1975, p.49). Par ailleurs, il s’agit d’une invitation faite par Maurice Bandaman 

au lecteur à interpréter les indices textuels à les interroger et à construire leur sens. 

Cette démarche, qui sollicite l’intelligence et la sensibilité du lecteur, confère à 

l’œuvre une profondeur particulière. Elle transcende la simple narration pour devenir 

une expérience interactive, où l’onomastique devient un outil de dialogue entre 

l’auteur, le texte et le lecteur.   
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La notion de co-construction du sens développée par Umberto Eco (1979) met 

en lumière le rôle actif du lecteur dans l’analyse et l’interprétation d’un récit. Pour 

Umberto Eco (1979), le texte est une machine paresseuse qui a besoin d’un opérateur 

extérieur pour fonctionner. Cette métaphore illustre parfaitement l’idée selon laquelle 

le texte littéraire ne produit de signification qu’à travers l’engagement interprétatif 

du lecteur.  

Dans le cas de Bla Yassoua, le prénom « Bla » et le patronyme « Yassoua » 

invitent le lecteur à réfléchir à la manière dont ces noms traduisent des tensions 

identitaires. Le prénom « Bla », par sa simplicité et son ancrage culturel, évoque une 

identité collective liée aux traditions patriarcales. En revanche, « Yassoua », avec sa 

résonance plus énigmatique, semble ouvrir une porte vers une quête personnelle et 

une affirmation d’individualité. Cette double lecture n’est possible qu’à travers la 

participation active du lecteur, qui doit naviguer entre ces couches de sens. 

Awlimba Tankan, pour sa part, porte un nom qui évoque une posture de 

confrontation et de défi. Le lecteur est invité à se demander si cette confrontation est 

dirigée contre la société, contre un autre personnage, ou contre le personnage lui-

même. Cette ambiguïté narrative, inscrite dans le pacte proposé par Bandaman, 

pousse le lecteur à s’interroger sur la nature des conflits qui émaillent   le récit. 

2.2. Bla Yassoua et Awlimba Tankan, dynamique onomastique de 

l’émancipation feminine 

  L’onomastique, au-delà de sa fonction première d’identification, s’impose 

comme un outil narratif et symbolique majeur dans l’expression des rapports de 

pouvoir. L’étude des noms propres révèle des dimensions inédites des luttes 

d’émancipation féminine et des mutations sociétales. Cette dimension militante est le 

reflet de l’engagement de la femme Africaine moderne.  

  Le nom de la femme-mâle est une critique implicite de l’ordre social 

patriarcal. En choisissant ce personnage androgynique qui joue un rôle central dans 

mailto:revuedamaninao@gmail.com


Revue Dama Ninao 

 

Revue Dama Ninao Print-ISSN 2617-4766   E-ISSN 2617-4774   

E-mail : revuedamaninao@gmail.com; infos@revuedamaninao.net 
 

 

 

 

358 

l’histoire, Bandaman interroge les normes sociales et met en évidence les tensions 

entre pouvoir, genre et identité dans la société africaine contemporaine.  

  Il s'agit d'une lutte libératrice et salvatrice qui traduit la volonté de présenter 

la femme comme une actrice à part entière un agent actif de la société et non comme 

une figure passive ou secondaire, rôle auquel elle a été longtemps confinée.  

 Bla Yassoua, par la signification qu’elle dégage (femme-homme ; femme 

forte ; femme virile), incarne une figure de résistance et de courage face à l’arbitraire 

du pouvoir dictatorial d’Aganimo. Dans un contexte de répression et d’injustice, où 

les hommes sont emprisonnés sur une île, Bla Yassoua émerge comme une meneuse 

charismatique. Elle prend la tête d’un groupe de femmes, animées par une volonté 

indéfectible de réclamer la libération de leurs époux détenus captifs. Cette lutte 

féminine dépasse le cadre les frontières du simple militantisme pour devenir une 

quête d’émancipation et de justice sociale. À ce propos, il convient de relever ce 

passage :   

(...)Nos hommes doivent tous nous revenir ! hurla Bla YASSOUA 

Elle rassembla les femmes, entra en transe, parla, cria, frappant le 

sol des pieds, frémissante. 

(...) 

Quand elle se tut pour reprendre haleine, des colonnes de 

femmes, longues, grouillantes, denses, s'étaient déjà dressées 

dans les rues, prêtes pour l'action, décidées à mourir pour sauver 

leurs maris, leurs fils et leurs frères. Elles frémissaient de 

passion, chantaient, hurlaient. Et leurs voix fendaient le ciel.  

Elles allaient, les femmes, les pas furieux, les poitrines belles, riant 

sous les rayons du soleil ; leurs croupes tanguaient et la terre, 

À mesure qu'elles marchaient, elles grandissaient et leurs têtes touchaient 

le nombril du ciel. Alors, les arbres, les fromagers, les baobabs, les 

montagnes courbèrent leurs faîtes et devenaient humbles. 

(Maurice Bandaman,1993 :144) 

  Le passage met en évidence les unités linguistiques significatives de 

l’engagement des femmes émanant des classes grammaticales suivantes :  
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- les verbes pour exprimer les passions (hurla ; entra en transe ; frappant le sol ; 

frémissaient ; chantaient ; hurlaient ; fendaient le ciel ; 

- les adjectifs qualificatifs (prêtes ; furieux ; grouillantes, denses) et les 

adjectifs verbaux (frémissante ; grouillantes) et les participes passés 

(décidées ; dressées) pertinemment agencés pour peindre l’état moral et 

psychologique des femmes. 

Il s’agit d’une lutte sans merci (décidées à mourir) dont le but est la libération 

de leurs époux emprisonnés (Nos hommes doivent tous nous revenir ! ...à mourir pour 

sauver…). Le temps verbal pour camper la détermination des femmes est le passé 

simple (rassembla, entra, parla, cria, se tut) connu pour exprimer une action 

ponctuelle ayant un début et une fin bien précis.  

Le passé simple a une valeur narrative qui consiste à rendre compte de la 

successivité des faits de premier plan par opposition à l’imparfait auquel on recourt 

pour des descriptions dans la narration. Ce temps verbal qui exprime des actions 

passées ayant duré dans le temps (fendaient, allaient, tanguaient, marchaient, 

grandissaient, touchaient), narre des éléments de second plan. Ces deux temps 

s’agencent pour rendre dynamique le récit.  

En outre, le présent de l’indicatif observable dans le récit se détache du présent 

historique. Le type d’énonciation mis en œuvre est le discours direct libre 

reconnaissable à l’effacement des signes de ponctuation traditionnels (guillemets et 

deux points) du discours direct et au maintien des deux plans de l’énonciation 

[l’énoncé citant (hurla Bla YASSOUA)] et l’énoncé cité (Nos hommes doivent tous 

nous revenir !).  

Cette stratégie de narration neutralise l’opposition habituelle discours /récit 

pour coller à l’événement qui va suivre. Mais il convient d’abord de présenter 

l’objectif poursuivi par Bla YASSOUA qui est déterminée comme une louve (hurla) : 

la lutte pour la libération de leurs époux.  
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Cet extrait a un ancrage historique avec la « marche des femmes sur Grand-

Bassam » le 24 décembre 1949 pour demander la libération de leurs maris, 

responsables politiques emprisonnés par les autorités coloniales françaises. Cet 

épisode de l’histoire de la Côte d’Ivoire qui marqua la lutte contre le système colonial 

avec, notamment, Marie Koré et Massaran Keïta Camara est reprispar Bandaman M. 

avec des figures féminines inspirées du mythe : Mami-Watta. Awlimba Tankan.  

  Après une marche longue et éprouvante, ces femmes se retrouvent face à un 

obstacle d’une ampleur symbolique : l’océan qui sépare la terre ferme de l’île-prison 

: 

Elles marchaient, ces femmes, infatigables, défiant le feu et bravant les 

flammes. 

Elles marchaient. 

Elles marchaient. 

Et elles marchaient, ces femmes ! 

Là-bas, l'océan qui s'étale. Les mouettes et les sternes viennent à la rencontre 

de nos marcheuses tout en décrivant des cercles au-dessus de leurs têtes. Et 

la mer qui crie : 

Wouwoohoo ! 

Wouwoohoo ! 

Wouwoohoo ! 

Et elle vient battre la plage : 

Gbuwoohoo ! 

Jamais on n'a vu la mer aussi coléreuse, aussi monstrue aussi dangereuse. 

Elle s'élève très haut dans le ciel, tente de couvrir la tête des femmes, elle 

échoue et, aigrie, reton bat la plage, vindicative. 

                     (Maurice Bandaman,1993 :144) 

  Le merveilleux trouve sa place dans cette narration avec les vagues 

déchaînées qui crient : « Wouwoohoo ! Wouwoohoo ! Wouwoohoo ! » et 

l’intervention du surnaturel et celle de Mami-Watta, déesse des eaux. Celle-ci devient 

essentielle pour apaiser la fureur des flots et permettre la poursuite de leur mission : 

C'est moi Mami-Watta, reine des océans ! Vous voulez traverser mon empire 

? Quel toupet ! Vous oubliez que moi sommes des rivales, que nous aimons 
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les mêmes hommes Ah ! Ah ! Ah ! Je suis plus puissante que vous, je vous ai 

pris vos hommes qui désormais m'appartiennent en toute exclusivité(..). 

Laissez-moi en paix. Je n’ai pas encore fini de faire l'amour avec tous vos 

hommes surtout avec le plus célèbre, Awlimba Tankan ! Mami-Watta 

disparut dans les profondeurs de la mer (..) 

Quelques instants après, elle reparut : 

- Vous êtes encore la ? cria-t-elle. Vous tenez donc beaucoup à vos hommes 

Ecoutez, je vais vous faire un aveu. 

Malgré le grand amour que j’ai pour les hommes, mon médium vient de 

m'apprendre que je suis stérile. Je brûle pourtant de passion d'avoir un 

enfant. Comme je suis convaincue de ne jamais en avoir malgré mes sept 

vagins et mes sept ventres capables de concevoir sept enfants tous les jours 

si j'avais des ovules fertiles, j'ai décidé d'adopter un enfant. Si un seul pari 

vous veut bien m'offrir le sien, je ferai disparaître la colère de la mer et vous 

rendrai vos hommes. 

                     (Maurice Bandaman,1993 :146-147) 

  Ce tournant crucial révèle la profondeur du lien entre le monde visible et 

l’invisible dans la culture africaine, où les éléments naturels sont imprégnés de 

spiritualité et d’interactions mystiques qui confèrent au récit une autre tonalite qui est 

la légende.  

Bla Yassoua, enceinte, se trouve face à un choix déchirant. Dans un acte de 

sacrifice ultime et de dévouement héroïque, elle accouche sur place et offre son 

nouveau-né à la déesse des eaux :  

(…) mais elle (Bla YASSOUA) se ravisa et se mit à caresser son ventre où 

roupillait un enfant vieux de sept mois déjà. Elle pria pour que la naissance 

eût lieu. Ses paroles furent si fortes chaudes, qu'au grand étonnement des 

autres femmes et même de Mami-Watta, l'enfant sortit d'entre les cuisses 

dorées d’une mère. Bla YASSOUA brandit le nouveau-né, le montra au ciel 

et le lança entre les mains de Mami-Watta qui disparut sous l’océan. Et les 

vagues se turent, et pour la première fois, peut- être même pour la seule fois 

au monde, tous les océans de la planète cessèrent de gémir et leur surface 

devint aussi calme et aussi douce que le visage d'une femme qui fait l'amour. 

Les femmes étalèrent leurs cocotiers sur la mer puis, en file, elles 

traversèrent la bande d'eau qui séparait la terre ferme de l’île carcérale (..). 

                     (Maurice Bandaman,1993 :147-148) 
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L’action sacrificielle de Bla YASSOUA crée un lien d’interdiscours avec la légende 

baoulé ou l’exode des Assabou vers le fleuve Comoe3.     

 Ce geste, à la fois tragique et transcendant, illustre non seulement sa force 

intérieure, mais aussi son rôle de médiatrice entre les forces terrestres et spirituelles. 

Ce sacrifice provoque une transformation : les vagues s’apaisent, et l’océan devient 

traversable, symbolisant la victoire de la détermination humaine alliée à la puissance 

spirituelle. 

(..)les femmes ouvraient les potes des cellules, libéraient les hommes dont l'échine 

avait déjà été courbée par l'injustice et l'arbitraire. En quelques minutes, les 

prisons se vidèrent et les hommes, ébahis, regardèrent les maîtresses de l'œuvre. 

- Nos femmes et nos sœurs ! dirent-ils. Nous n'avons pas de voix pour les 

complimenter. Et nous qui pensions qu'elles ne savaient que se quereller, râler, 

gémir et mordre dans nos dans nos poitrines quand nous les pressons entre nos 

bras ! (..). 

                     (Maurice Bandaman,1993 :148-149) 

Par ce sacrifice, tout comme par leur rôle dans la libération de leurs époux 

prisonniers, les femmes d’Awuinklo, conduites par Bla YASSOUA, subissent à 

travers l’écriture de Maurice Bandaman un processus de mythification qui élève leur 

action à une dimension quasi universelle. L’image de la femme se rapproche ici de 

l’archétype de la Mère nourricière et procréatrice, tel que le propose le régime 

nocturne de l’imaginaire. Ce mythe primordial associe la femme à la mer, considérée 

dans de nombreuses cultures comme une entité maternelle, à la fois créatrice et 

destructrice, qui incarne l’origine et le retour à une matrice originelle.  

Ce rapprochement entre la figure féminine et l’immensité marine met en 

lumière une fonction universelle de la femme dans l’imaginaire collectif : celle de la 

matrice nourricière et protectrice, source de vie et de réconfort. L’idée de la mer 

comme « archétype de la descente et du retour aux sources originelles du bonheur » 

illustre la quête inconsciente de l’Homme de renouer avec une origine perdue, une 

matrice primordiale où s’entrelacent sécurité et plénitude. Dans ce contexte, 

 
3Selon la légende, la reine Abla Pokou et ses partisans se retrouvent bloqués dans leur fuite par le 

fleuve mugissant de la Comoé, barrière naturelle entre leurs anciennes terres situées dans le Ghana 

actuel et le territoire devenu aujourd'hui Côte d'Ivoire, dont le niveau a monté en raison des pluies 

hivernales 
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l’omniprésence de la femme dans les romans ivoiriens peut être perçue comme une 

réponse à ce besoin fondamental, enfoui en tout être humain, de retrouver ce lien 

matriciel et universel.  

  Ainsi, l’écriture de Bandaman confère aux femmes d’Awuinklo, et en 

particulier à Bla Yassoua, un rôle central dans la réhabilitation de cette image 

archétypale. En les plaçant au cœur de l’action et du sacrifice, il célèbre leur pouvoir 

symbolique, leur courage et leur capacité à transcender les limites terrestres pour 

incarner des figures de renouveau et d’espoir. On retrouve cette figure de la lutte 

émancipatrice de la femme dans la littérature ivoirienne : il s'agit de Maïéto Pour 

Zékia de Bohui Dali (1988), de La guerre des femmes de Zadi Zaourou (2001), de La 

révolte d'Affiba de Régina Yaou (1997).  

La figure féminine, profondément ancrée dans la civilisation africaine, se 

présente comme une figure investie d’une grâce exceptionnelle. Non seulement elle 

est naturellement bénie, mais elle bénéficie également des bénédictions de ses parents 

et des génies, ces esprits tutélaires qui la guident dans l'acquisition des savoirs 

traditionnels africains. Ce double appui, humain et spirituel, explique son aptitude à 

exceller dans tout ce qu’elle entreprend. Dans l'imaginaire africain, l'Afrique 

subsaharienne est souvent décrite comme le "deuxième cœur de Dieu", une terre où 

les bénédictions divines s’expriment avec intensité. Dans ce contexte, il est donc 

logique que l’individu touché par la grâce divine occupe une place centrale dans la 

structuration sociale. Ce personnage féminin, en particulier, est doté de potentialités 

uniques, distinctes de celles des hommes. Son charisme, source d’une attraction 

irrésistible pour les génies, en fait une médiatrice capable de canaliser des solutions 

concrètes et efficaces aux défis communautaires : 

(..)Pour l'heure, j'ai à reconduire mes sœurs et leur mari d'où nous sommes 

venues ; j'ai à détruire toutes les prisons du monde ; j'ai à éteindre toutes les 

guerres qui ravagent la terre ; et puis j'ai un rendez-vous avec Nelson 

Mandela. Bla YASSOUA fit éclater la prison. Des myrtes poussèrent sur les 

décombres du lugubre bâtiment. (..). 

                                                         (Maurice Bandaman,1993 :150-151) 
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   Elle possède également des dons exceptionnels, lui permettant de discerner 

les maux, quels que soient leurs natures ou leur emplacement, et d’anticiper les 

événements à venir. Ainsi, ce personnage ne se contente pas d’incarner une sagesse 

pratique ; elle est également une visionnaire et une protectrice, guidée par une force 

spirituelle transcendante. Son rôle dépasse alors celui d’un simple acteur social : elle 

devient une véritable clé de voûte de l’harmonie communautaire, une figure 

emblématique de la sagesse et de l’équilibre entre le monde visible et l’invisible. 

3. L’onomastique comme pacte narratif 

Dans l’art romanesque, l’onomastique transcende souvent son rôle purement 

dénotatif pour devenir un vecteur d’enjeux narratifs et symboliques. C’est 

particulièrement vrai dans Le Fils de la Femme-Mâle de Maurice Bandaman, où les 

noms des personnages principaux, Bla Yassoua et Awlimba Tankan, jouent un rôle 

déterminant dans l’élaboration du pacte narratif. Ces désignations, loin d’être de 

simples étiquettes socio-culturelles, comme on vient de le voir plus haut, s’érigent en 

véritables porteurs de sens, invitant le lecteur à déchiffrer les implications culturelles, 

identitaires et symboliques qu’elles véhiculent. 

3.1. Le pacte narratif autour de Bla Yassoua et d’Awlimba Tankan ou la co-

construction du sens à l’épreuve du pacte narratif 

L’idée de co-construction du sens dans le cadre du pacte narratif repose sur 

une dynamique interactive entre l’auteur, le texte et le lecteur. Dans cette perspective, 

le texte littéraire n’est pas un objet clos, mais un espace ouvert à l’interprétation, où 

le lecteur joue un rôle actif dans l’élaboration du sens. L’onomastique, en tant qu’outil 

narratif et symbolique, intensifie cette interaction, en interpellant directement le 

lecteur et en le poussant à interroger les significations implicites des noms et leurs 

implications narratives.  

Le concept de pacte narratif, tel que théorisé par Gérard Genette dans Figures 

III (1972), suppose une forme de contrat implicite entre l’auteur et le lecteur, où 

l’auteur s’engage à fournir un cadre narratif cohérent, et le lecteur, à son tour, accepte 

d’interpréter le texte en respectant ses règles internes. Genette souligne que « tout 
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récit suppose une coopération interprétative du lecteur, qui ne se limite pas à la 

réception passive des événements narrés » (Genette, 1972). Cette coopération devient 

d’autant plus essentielle que l’onomastique, avec sa charge polysémique, structure 

l’intrigue et enrichit le récit.  

3.2. Bla Yassoua et Awlimba Tankan comme levier narratif et symbolique  

Paul Ricœur, dans Temps et récit (1983), rappelle que « le récit est une 

médiation entre l’expérience vécue et sa mise en mots ». Dans cette optique, 

l’onomastique devient un outil puissant pour traduire les expériences des personnages 

et les inscrire dans une réflexion plus large sur les tensions sociales et les dilemmes 

identitaires. Les noms Bla Yassoua et Awlimba Tankan ne sont pas de simples 

étiquettes ; ils sont des condensés de significations qui reflètent les dynamiques de 

pouvoir, les aspirations à l’émancipation et les fractures sociales. 

  En mobilisant des concepts théoriques comme ceux de Genette, Eco et 

Ricœur, il apparaît que les noms Bla Yassoua et Awlimba Tankan, loin d’être de 

simples accessoires, sont des outils de dialogue concordant entre l’auteur et le lecteur. 

Cet échange, qui repose sur la confiance et la collaboration, confère au récit une 

teneur sociologique.  Bla Yassoua et Awlimba Tankan symbolisent, par ailleurs, 

l’engagement d’un féminisme militant non genré, qui mobilise, par conséquent, 

hommes et femmes. Cette stratégie narrative est à l’actif de Maurice Bandaman qui, 

au-delà de la narration, propose une expérience littéraire, fondée sur l’onomastique, 

où le lecteur devient co-constructeur de sens. Telle se présente l’analyse des noms 

Bla Yassoua et Awlimba Tankan dans leur fonctionnement tant diachronique par la 

référence aux figures historiques que synchronique par l’actualité de l’objet de la 

quête : la promotion des droits de la femme.   

 

Conclusion 

L’onomastique dans Le fils de-la-femme-mâle de Maurice Bandaman s’inscrit 

dans une démarche littéraire et culturelle qui confère aux noms propres une fonction 

signifiante, en lien avec les tensions sociales, politiques et culturelles du récit. On 
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pourrait aussi la qualifier de quête identitaire. En effet, les noms peuvent être associés 

à différents aspects de l'identité (laideur/beauté/sagesse, courage), reflétant la 

complexité des personnages. Elle est donc bien plus qu’un simple outil descriptif. À 

travers les noms tels que Bla Yassoua(femme-mâle) et Awlimba Tankan, l’auteur 

traite des questions profondes sur les relations de genre, de pouvoir et d’héritage. Bla 

Yassoua, particulièrement, cristallise ces enjeux en endossant une figure de 

subversion et d’émancipation, tout en suscitant des questionnements au sujet des 

normes et des structures sociales. 

  En outre, en mobilisant les ressources linguistiques et culturelles africaines, 

Bandaman construit un univers où le nom devient un vecteur de sens et de narration. 

Cette approche, qui s’appuie sur les traditions onomastiques baoulé, permet de créer 

un dialogue entre l’histoire racontée et le patrimoine culturel africain, tout en 

inscrivant le roman dans une esthétique littéraire singulière. Par ailleurs, en engageant 

le lecteur dans une quête de sens et d’interprétation des sens des noms, l’auteur établit 

avec lui un ensemble de conventions et de repères qui déterminent ses attentes qui 

peuvent être ludiques, didactiques, etc. L’emploi stratégique ou judicieux de Bla 

Yassoua et Awlimba Tankan et la charge symbolique, qui en résulte, sont des 

éléments prépondérants du pacte narratif où auteur et lecteur communient. Somme 

toute, les noms des personnages forment un réel pacte narratif avec le lecteur qui, 

cherche à les décoder pour en saisir la profondeur des messages sous-jacents au récit.  

À travers cette dynamique, Maurice Bandaman interroge les structures 

sociales et offre un regard renouvelé sur les tensions qui traversent la société africaine 

contemporaine. 
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